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UNE LAPALISSADE
P A R  G A B Y  C L O U E T

Dans ce dix neuvième numéro, nous relatons notre partenariat
avec une des écoles publiques de la commune. Après avoir
regardé un film sur la culture haïtienne, une petite fille de CE2
questionne : " Où sont les riches en Haïti ?".
Nous lui répondons que la diaspora vit majoritairement aux
États-Unis et ne revient en Haïti que pour les temps des
élections. Elle s'exclame alors : 
"Ce serait mieux si les riches partageaient avec les pauvres, tout
le monde serait plus heureux !"
Et bien oui, on passe notre temps à le dire dans nos
mouvements d'Education Populaire, dans la rue, au boulot, avec
nos voisins, nos amis… Une vérité " vraie", presque une lapalissade
qu'une petite fille de 9 ans exprime avec candeur.
Mais pour cela, il faut apprendre à se côtoyer, jouer ensemble,
aller à l'école ensemble... Vivre une vraie mixité, celle qui permet
de se confronter à l'autre, de partager, de se forger son opinion
pour comprendre le monde !
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C’est l’annonce faite par Ouest France le 8 avril en précisant que c’est « Un projet ambitieux pour

favoriser la réussite scolaire » à Nantes.

Bien entendu c’est une satisfaction que nous partageons avec Michel Ménard, Président du

Département, un projet qui vise à rééquilibrer "l'Indicateur de Position Sociale » constaté par

l’Inspection Académique de Loire Atlantique. Il s’agit de revoir la carte scolaire des collèges publics

situés dans les quartiers du centre ville, proches des lycées « huppés » comme Guist’hau,

Clémenceau, Jules Verne (taux de réussite remarqués au bac) qui accueillent préférentiellement les

enfants de familles aisées, en y permettant l’inscription des élèves issus des collèges des quartiers

dits prioritaires en raison du niveau de vie des parents.

Pour enrichir le débat, il convient de rappeler qu’Ouest France présente chaque année une page

entière des résultats du bac des Pays de la Loire. L’intitulé du 29 mars 2023 était : « Quels lycées de la

région préparent le mieux au bac ? » avec déférence comme d’habitude pour le privé catholique

(aucun lycée public à 100% contre 3 catholiques en bac pro et 7 catholiques en bac général en Loire

Atlantique). 

LE DÉPARTEMENT DE LOIRE ATLANTIQUE
VEUT LA MIXITÉ SOCIALE AU COLLÈGE
P A R  M I C H E L  J A D É
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Évidemment, les familles à hauts revenus tiennent à

conserver la carte scolaire actuelle qui sectorise à leur

avantage leurs enfants et exclut ceux des quartiers

défavorisés. L’opposition à ce projet risque donc de

provoquer une fuite des élèves accueillis dans ces

collèges de haut niveau vers les établissements privés

catholiques voisins non soumis à cette

réglementation, au détriment de l’enseignement

public. Mais « on » essaie de rassurer les familles

concernées sans évoquer une problématique

soulevée par le Ministre de l’Éducation Nationale le 23

février 2023 : l’enseignement privé sous contrat,

financé à 75% par l’État, devrait participer à cet effort

de refonte des cartes scolaires. 

Mais que le Département et l’Inspection Académique ne fassent pas référence aux déclarations

officielles de Monsieur Pap Ndiaye sur la mixité sociale, capitale pour l’avenir de notre Nation, nous

interroge, nous, défenseurs de l’école publique laïque adhérents à la Ligue de l’Enseignement 44.

Depuis, deux nouveaux articles sur les incidences de ces décisions ont été publiés par Ouest France.

Les parents du collège Rosa-Parks qui va fermer, quartier du Breil, s’inquiètent pour l’intégration de

leurs enfants dans le futur collège du centre ville. Les temps de déplacements variables en fonction

des horaires des cours risquent de compliquer les durées des apprentissages avec des frais

supplémentaires. Mais aussi, ils craignent les préjugés défavorables en raison des différences de

classes sociales d’origine. Ce sont bien sûr des soucis qui s’apaiseront grâce aux facultés

d’adaptation des enfants de cet âge, par contre il y a beaucoup plus à craindre en ce qui concerne

l’orientation des enfants issus des familles bourgeoises vers les écoles privées qui sont nombreuses

dans le centre ville nantais.

Dernières informations, toujours par Ouest France, le 17

mai : le Ministre a sollicité l’enseignement catholique

pour établir un protocole sur la mixité sociale à l’école,

article sous titré : « rien de contraignant ». Effectivement

les extraits de cette rencontre sont affligeants : bien que

Pap Ndiaye ait précisé d'entrée « Ce n’est pas une
guerre scolaire entre public et privé ! ». L’enseignement

catholique s’est empressé d’exiger des aides financières

pour accueillir éventuellement des élèves du public d’ici

un délai de 5 ans. Mais surtout il s’arcboute sur le

principe de liberté des familles qui ont choisi

l’enseignement catholique (rappel de la loi Debré) et

réaffirme la place de la religion dans ces écoles : « Pour

s’inscrire dans nos établissements, les parents et les

élèves doivent partager notre projet éducatif, fondé sur

l’Évangile » (citation intégrale).

Bien entendu, comme le souligne Ouest France, les deux parties « s’engagent à organiser une

instance de dialogue régulier... », ça ne mange pas le pain de l’école privée catho. Avec une

inquiétude : que Pap Ndiaye, applique ces « arrangements » pour donner satisfaction à tous les

enseignants du privé ou du public qui demandent l’abandon de la loi de 2004. C'est-à-dire ,

l'acceptation des croyances religieuse au sein de l’enseignement sera généralisé conformément à

l’idéologie du wokisme.

Autrement dit, il s’agit de la confirmation  que l’État laïque (donc tous les citoyens qui sont en

majorité sans religion) finance un système ancré sur des croyances religieuses, en totale opposition

avec la loi de 1905 ! La loi Debré semble donc bien anti constitutionnelle mais les « Sages » ne

s’attaqueront jamais à ce privilège qu’ils avaient validé en 1959 !
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L'ACTU EN HUMOUR ! 
S O U R C E S  :  L ' I N T E R N E T
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UN PEU DE POÉSIE PAR ICI

Vous avez dit bonheur ?

Les feuilles s’étreignent

Et les arbres frémissent

Sous les caresses de la brise

Qui respire

Les rayons mordorés

S’immiscent au milieu des branches

Le bonheur est-il là ?

Ou ne réside -t-il que dans la jouissance 

Et le ressentiment ?

Dans les frissons nés de l’humiliation

De l’autre ?

À moins que les clés tant désirées

N’existent

Que dans l’appréhension d’un futur partagé

Vigilant

Mais confiant.

P A R  J E A N  L U C  G A U T H I E R

À l’eau ! J’égoutte !
 

Les larmes tombent des nues

Et le ciel pleure enfin

L’arbre frissonne de plaisir 

L’onde glisse

Et s’épanche sur les branches

Qui ruissellent de bonheur

L’enfant lève la tête

Ouvre la bouche

Et boit le nuage 

Ses yeux qui papillotent

Semblent cueillir les gouttes.

L’averse de joie l’inonde

Et ses mains écartées

Éclatent de rire.

 

UN (NOUVEL) ESPACE COMPOST
P A R  B R U N O  T R U B E R T

L'école maternelle publique Léon

Blum mène depuis 2 ans un projet

appelé "l'école dehors" dont

l'Amicale est partenaire. A travers

cette action, il s'agit notamment

d'investir le jardin collectif de

l'école pour y développer des

activités de plein air autour de la

nature. Depuis quelque temps,

l'espace compost montrait des

signes de fatigue. Quoi ! Un

compost en décomposition ! Ni

une ni deux, un groupe de

jardiner·ères de l'Amicale s'est 
mobilisé. Une remorque, de l'huile de coude, un peu de savoir faire et hop, un (nouvel) espace

compost sort de terre ! Les enfants et les enseignant·es remercient l'association pour ce tour de

magie.
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Chaque année, l'Amicale Laïque de Couëron accompagne des groupes de jeunes à élaborer des

projets en direction de la France et de l’international. Les séjours ont une durée de 2 à 3 semaines et

sont co-construits avec les jeunes .

Juliette, tu es responsable de l'organisation de ces camps cette année, combien de camps sont
organisés ? et où partent-ils ? 
Cette année 4 groupes de jeunes filles et de jeunes garçons se sont constitués. Nous avons un

groupe de filles qui réalise leur 1er projet avec un départ en France dans l'Aude. L'idée est de partir à

la découverte de la région, éventuellement faire un saut en Espagne ainsi qu'une rencontre avec les

jeunes d'une structure locale adhérente aux FRANCAS.

Deux groupes avec déjà une ou deux expériences partent à l'étranger avec sur des projets semi-

itinérants : l'un dans la région du Péloponnèse en Grèce et l'autre au Portugal avec deux grandes

étapes que sont les villes de Porto et de Faro.

Malheureusement, un projet de camp a avorté. Le groupe avait des difficultés pour prendre des

décisions collectives et le projet était trop peu avancé pour permettre un départ cet l'été.

Les parents des jeunes participent aux financement des vacances de leurs enfants, mais les
jeunes sont aussi porteurs d'actions d'autofinancement, quelles sont-elles ? 
Plusieurs actions d'autofinancement ont été réalisées par les jeunes. Tout d'abord des actions

collectives en participant au vide grenier, au marché solidaire de l'association ainsi qu'en réalisant

une grande vente de muguet. Ces engagements sont complétés par des actions de lavage de

voiture, de vente de brioches, de gâteaux ou de viennoiseries.

Cette année, un camp dit "tripartite" est organisé, qu'est-ce donc ? 
Le camp "tripartite" c'est un projet qui est né suite à la rencontre de partenaires allemand et

portugais qui ont visité le centre de loisirs de l'Erdurière au printemps 2022. L'idée est de construire

un séjour d'été avec des enfants de plusieurs nationalités en partageant des temps de loisirs et de

vie quotidienne. Le séjour se déroulera du 16 au 25 juillet dans une base de loisirs dans la région des

grands lacs à 80 km à l'est de Berlin. Afin de préparer au mieux cette expérience, le groupe de 11

enfants de 9 à 13 ans se réunira à plusieurs reprises en amont du séjour afin d'être sensibilisé à la

rencontre interculturelle.

LES CAMPS JEUNES
P A R  J U L I E T T E  M O U G E L
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LE MARCHÉ SOLIDAIRE
P A R  R É N O  G U I L L E T

progressivement arrivés et à 17h les premiers visiteurs commençaient déjà à déambuler. Face à eux,
sur les étals : des légumes, du miel, du fromage ou bien encore de la bière palestinienne… Il y avait
même du chocolat en provenance d’Haïti ! Les jardins familiaux, comme l’an passé, avaient un stand
fourni, qui s’est petit à petit déshabillé de vert. On pouvait également retrouver le stand d’artisanat,
tenus par des animateurs, au profit des projets d’éducation menés en Haïti, avec une équipe de
nouveau créative. 

On a eu chaud ! Et jusqu’en milieu d’après-
midi, le soleil n’y était pour rien… Pour peu, la
pluie a bien failli s’inviter au marché solidaire.
C’est sous un ciel gris, dès le matin, que les
bénévoles, venus en nombre, ont installé les
barnums et les différents stands sur les bords
de Loire. Michael et Maxime, se sont déplacés
de la résidence Koria pour donner un coup de
main aussi joyeux qu’appréciable. Grace à
eux, le stand de livres s’est monté presque
aussi vite qu’un château Lego à l’Erdurière !
Encore merci ! 
Après un repas partagé, les exposants sont 

Pendant que certains jouaient à la pétanque avec
l’Étoile Sportive Couëronnaise, Philippe Miko,
accompagné de son musicien, est venu présenter
l’album qu’il a réalisé avec les enfants des centres
de loisirs. Certains ont même pu interpréter
quelques titres en live… « Et si on vous dit AMITIÉ,
est-ce qu’on peut savoir ce que vous en pensez ? ».
Les steelbands Panacolazic et Team Drum ont
ensuite pris le relais suivis de la chorale des
Amuz’bouches.
Épargné par la pluie, l’évènement est une réussite
tant par l'ambiance et la fréquentation qu'au niveau
des auto-financements pour Haïti.

Le bilan financier du marché est le suivant :

Stand de livres : 117,60 euros
Stand d’artisanat : 143,00 euros 
Stand des jardins familiaux : 1000,00 euros 
Buvette/restauration : 565,00 euros

L’Amicale remercie tous les bénévoles qui ont
participé au succès de cette journée. Merci
également à Lorenzo pour avoir immortalisé ces
moments de partage en photo et Marie-Paule pour
son joli don de fleurs. 
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Pour nous écrire

Envoyez vos articles, blagues, jeux ou autres...  
à l'adresse: accueil@amicale-laique-coueron.fr

Forts de notre partenariat l'an passé
avec l'école Jean Zay, nous avons
renouvelé l'expérience cette année
avec une autre école publique de
Couëron : Marcel Gouzil. 
Après plusieurs réunions avec l'équipe
enseignante et les représentants des
parents d'élèves pour présenter le
projet et la démarche d'une course
solidaire.Début mai, nous avons
installé l'exposition autour d'Haïti et 

P A R  R É N O  G U I L L E T  &  R O X A N E  C H A Y E

LA COURSE SOLIDAIRE AVEC L'ÉCOLE 
MARCEL GOUZIL

les outils pédagogiques dans la bibliothèque - Centre Documentaire de l'école. Cet espace a permis
aux 11 classes élémentaires de se documenter et de découvrir la culture haïtienne de manière ludique
avec leur professeur.
Par la suite et sur plusieurs jours, des bénévoles de la Section Coopération Internationale et des
salariés de l'Amicale sont passés dans chacune des classes pour parler d'Haïti, de nos actions avec les
associations partenaires et échanger avec les enfants sur le déroulement de la course solidaire. La
curiosité des élèves était manifeste au vue du nombre de questions posées !

Mercredi 24 mai sur l'esplanade du Gymnase
Jules Boullery, l’association des parents d’élèves,
l'équipe enseignante ainsi que des bénévoles
de l'Amicale se sont donné rendez-vous pour
encadrer l’événement sportif et encourager les
coureurs. Les supporters ne manquaient pas et
les classes entre elles étaient solidaires !

Après un échauffement dynamique et une
passation rapide des consignes de sécurité, les
11 classes se sont tour à tour élancées sur la
piste pour effectuer le maximum de tours en 6
minutes top chronos !

Au dernier coup de sifflet teinté d'applaudissements, un stand de rafraichissement tenu par les
parents d'élèves, attendait les athlètes en bout de course, . 

Dans les prochains jours, les écoliers retourneront voir leurs parrains et marraines de course pour
récolter les promesses de dons. L'équipe enseignante se chargera ensuite de rassembler les fonds . 

Une fois la totalité des fonds récoltés, les bénévoles de l'Amicale repasseront, comme convenu avec
les enfants, dans les classes de l'école et demanderont aux enfants de voter pour le projet qu'ils
souhaitent soutenir en Haïti : les camps d'été, les cours d'alphabétisation ou la formation des
animateurs.


